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7
Que penser de Jésus

de Nazareth ?

Les étudiants dans les facultés sont souvent obligés
de travailler sur des projets de recherche, ce qu’ils
n’aiment guère, pour deux raisons. D’abord, il s’agit
d’un travail généralement très difficile. Quelqu’un a
dit : “Je n’aime pas lire, mais j’aime avoir lu.” De même,
les étudiants n’aiment pas faire de la recherche mais ils
aiment l’avoir faite. Deuxièmement, de nombreuses
recherches n’aboutissent pas. La recherche révèle ce que
nous savons et ce que nous ignorons ; et il arrive souvent
que cette dernière catégorie soit la plus manifeste. Un
étudiant pourrait très bien conclure un projet de
recherche en disant : “Avant de commencer ce projet,
je ne savais rien à ce sujet ; maintenant que j’ai achevé
ce projet, je sais que personne ne sait rien à ce
sujet !” Autant dire qu’une recherche peut s’avérer très
décourageante.

Nous voulons tous connaître la vérité sur certains
sujets clefs et nous ne nous contentons pas de discus-
sions sans fin et peu convaincantes. C’est parti-
culièrement vrai en ce qui concerne Jésus-Christ. Nous
ne voulons pas entendre l’opinion de quelqu’un ou
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encore une discussion de théories confuses ; ce que nous
voulons, c’est la vérité. Nos questions les plus profondes
à propos de Jésus sont précises : Qui est-il ? Est-il
vraiment le Fils de Dieu ? Que dit-il au sujet de la vie et
du salut ?

La Bible, que Dieu a donnée pour que nous puissions
être sûrs de ses enseignements (2 Pierre 1.3), est le seul
livre totalement fiable dans ce monde. Dieu ne veut pas
que nous vivions sans conviction au sujet de Jésus, mais
que nous sachions qui il est et ce qu’il est venu faire. Il
veut que nous ayons en main la vérité absolue sur
Jésus afin d’y construire une vie pleine de confiance et
d’assurance.

La Bible nous apporte la seule image authentique de
Jésus. Elle le fait d’abord par les noms qu’il porte dans
les Ecritures, ensuite par les caractéristiques qui lui sont
attribuées.

Considérons les noms portés par Jésus dans la Bible.
Si quelqu’un en qui nous avons confiance nous présente
un homme en disant qu’il est prédicateur et enseignant,
nous savons qui est cet homme et quel genre de personne
il est. Les termes “prédicateur” et “enseignant” nous
offrent une image claire de lui.

Les Ecritures ne laissent aucun doute sur l’identité
de Jésus. On utilise à son sujet des termes particuliers
sans équivoque. En étudiant attentivement ces termes,
nous apprenons à le connaître.

IL EST SAUVEUR
Le terme “Sauveur” se réfère à quelqu’un qui sauve

les autres d’un danger extrême.
Dans l’Evangile de Matthieu, le récit de la naissance

de Jésus mentionne un ange apparaissant en songe à
Joseph, futur père terrestre de Jésus. L’ange dit ceci :

Joseph, fils de David, ne crains pas de prendre avec toi
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Marie, ta femme, car l’enfant qu’elle a conçu vient du
Saint-Esprit ; elle enfantera un fils, et tu lui donneras le
nom de Jésus ; c’est lui qui sauvera son peuple de ses
péchés (Matthieu 1.20-21).

Comme vous pouvez le voir, Jésus ne devait pas être
n’importe quel sauveur, mais un sauveur unique. Si un
homme sauve un enfant d’un bâtiment en feu, on peut
dire qu’il est un sauveur. Si quelqu’un apporte de la
nourriture à des gens qui meurent de faim, on l’appelle
le sauveur de ces gens. Jésus, selon les Ecritures, nous
sauve de nos péchés. Il est notre Sauveur spirituel.

Chaque individu responsable est obligé de faire face
à sa difficulté majeure : il est coupable de péché. Francis
A. Schaeffer (auteur chrétien) disait que si nous devions
nous attacher un magnétophone autour du cou pendant
48 heures pour enregistrer toutes nos paroles, nous
verrions rapidement que nous sommes pécheurs, en
effet. Ecouter chaque parole, réfléchir à la motivation
derrière chaque phrase, étudier le ton de notre voix, tout
cela nous mènerait sûrement à la conclusion que nous
ne disons pas toujours ce que nous devrions dire. De
même, si nous faisions une vidéo de notre vie pendant
48 heures, nous verrions aisément nos péchés. Nous
serions frappés de nous voir faire ce qu’il ne faut pas et
vice versa. Tout ceci démontre que nous n’avons même
pas besoin de la Bible pour constater que nous sommes
pécheurs. Nos paroles et nos actes nous condamnent. De
son côté, la Bible déclare cette vérité en des termes sans
équivoque. Paul rappelle cette vérité aux chrétiens : “Il n’y
a point de juste, pas même un seul” (Romains 3.10).

Que faire ? Nous ne pouvons nous pardonner
nous-mêmes, car nos péchés sont commis non seule-
ment contre les autres, mais aussi contre Dieu. La
psychologie ne peut nous pardonner, le positivisme non
plus, car faire semblant de ne pas être pécheur ne sauve
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personne. La réponse de Dieu à notre condition
désespérée ? Jésus ! L’ange dit à Joseph que le nom de
l’enfant avait été décidé au ciel en fonction de son rôle
sur la terre. A sa naissance, les anges annoncèrent aux
bergers sur une colline en Palestine : “Aujourd’hui,
dans la ville de David, il vous est né un Sauveur, qui est
le Christ, le Seigneur” (Luc 2.11). Le but principal de la
venue de Jésus sur la terre était de nous sauver de nos
péchés.

On raconte une histoire émouvante au sujet d’un
soldat dans l’armée de Napoléon. C’était un soldat
courageux et loyal. Entre deux batailles, il se trouvait
dans sa tente en train de passer en revue ses obligations
et ses problèmes familiaux. Ayant fait une liste de ses
dettes et de l’argent nécessaire pour prendre soin de sa
famille, il devint très découragé car il savait qu’il ne
possédait pas les ressources nécessaires. Totalement
déprimé, il inscrivit au bas de la page : “Qui pourrait
payer de telles dettes ?” Se sentant complètement vaincu,
il posa sa tête sur son bras et s’endormit. Le soldat
ignorait que Napoléon faisait alors le tour du camp pour
évaluer la condition et la force de ses hommes. Arrivé
devant la tente du soldat, il l’appela pour inspection ;
mais ne recevant aucune réponse, il regarda à l’intérieur,
vit le soldat endormi et la question pathétique écrite au
bas du feuillet. Napoléon se baissa, prit un crayon et
écrivit au-dessous de la question : “Moi, je le ferai” et il
signa “Napoléon”.

Quand nous considérons la dette causée par notre
péché, quand nous contemplons notre besoin radical de
salut, nous nous écrions aussi : “Qui peut payer de telles
dettes ?” Quelqu’un de bien meilleur que Napoléon a
dit : “Moi, je le ferai.” Par sa mort sur la croix, Jésus, le
Sauveur du monde, nous a offert le salut complet.

La Bible est claire : Jésus est notre seul et unique
Sauveur. Pierre dit : “Il n’y a de salut en aucun autre ; car
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il n’y a sous le ciel aucun autre nom qui ait été donné
parmi les hommes, par lequel nous devions être sauvés”
(Actes 4.12). Si vous voulez être sauvé de vos péchés
afin de pouvoir vous présenter devant Dieu d’une
manière acceptable, vous devez d’abord venir à Christ
(Jean 14.6 ; Marc 16.16).

IL EST LE CHRIST
Le terme “Christ”, signifie “oint”. En hébreux, le

même terme se traduit “messie”. Le Nouveau Testa-
ment identifie Jésus comme celui qui était promis, l’Elu
de Dieu.

Les prophètes avaient prévu la venue d’un serviteur
particulier de Dieu. Esaïe écrivit :

Car un enfant nous est né, un fils nous est donné,
Et la domination reposera sur son épaule ;
On l’appellera Admirable,
Conseiller, Dieu puissant,
Père éternel, Prince de la paix.
Donner à l’empire de l’accroissement,
Et une paix sans fin au trône de David et à son royaume,
L’affermir et le soutenir par le droit et par la justice,
Dès maintenant et à toujours :
Voilà ce que fera le zèle de l’Eternel des armées (Esaïe
9.5-6).

Michée avait prophétisé :

Et toi, Bethléhem Ephrata,
Petite entre les milliers de Juda,
De toi sortira pour moi
Celui qui dominera sur Israël,
Et dont l’origine remonte aux temps anciens,
Aux jours de l’éternité (Michée 5.1).

Le Nouveau Testament prouve que Jésus est celui dont
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la venue fut annoncée par les prophètes.
Vers la fin de son ministère terrestre, Jésus, qui

marchait vers Césarée de Philippe avec ses disciples,
leur demanda : “Qui dit-on que je suis, moi, le Fils de
l’homme ?” Ses disciples répondirent : “Les uns disent
que tu es Jean-Baptiste ; les autres, Elie ; les autres,
Jérémie, ou l’un des prophètes” (Matthieu 16.13-14). A
la suite à leur réponse, Jésus demanda : “Et vous, qui
dites-vous que je suis ?” Pierre lui répondit : “Tu es le
Christ, le Fils du Dieu vivant” (Matthieu 16.15-16). Jésus
complimenta Pierre pour sa réponse, disant : “Tu es
heureux, Simon, fils de Jonas ; car ce ne sont pas la chair
et le sang qui t’ont révélé cela, mais c’est mon Père qui
est dans les cieux” (Matthieu 16.17). En fait, Jésus disait :
“Pierre, tu n’es pas arrivé à une telle conclusion d’après
ce que les hommes disent de moi. Tu as reçu cette
réponse directement de Dieu dans les cieux.” Il s’agissait
d’une révélation divine, non d’une déduction humaine.

En appelant Jésus “Christ”, le Nouveau Testament
l’identifie comme l’Elu de Dieu. Il n’en est pas le
précurseur, ni celui qui prédisait sa venue ; il est l’Elu
lui-même, l’accomplissement de toutes les prophéties
concernant celui qui devait venir.

IL EST LE FILS DE DIEU
Le Nouveau Testament identifie Jésus comme le Fils

de Dieu, deuxième personne de la Trinité.
Dieu choisit Jean le Baptiste pour préparer le chemin

pour le ministère terrestre de Jésus. Il accomplit cette
œuvre en prêchant la repentance et en offrant le baptême
de repentance pour le pardon des péchés (Marc 1.4).
Jean dirigeait les gens qui répondaient à sa prédication
vers le Messie qui devait venir. Par leur baptême et leur
repentance, ces personnes s’engageaient à recevoir le
Messie quand il viendrait (Actes 19.4). Pendant que Jean
remplissait la mission que Dieu lui avait donnée, des
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gens de toute la Judée et de tous les environs du Jourdain
vinrent vers lui et furent baptisés (Matthieu 3.5). Un
jour où Jean baptisait dans le Jourdain, Jésus apparut
sur les berges pour être baptisé. A ce moment précis,
Jean n’était pas tout à fait certain que Jésus était le
Messie (Jean 1.29-31), mais il savait que Jésus était un
homme meilleur que lui. Ainsi, il répondit à Jésus en
disant : “C’est moi qui ai besoin d’être baptisé par toi, et
tu viens à moi ! Jésus lui répondit : Laisse faire
maintenant, car il est convenable que nous accomplissions
ainsi tout ce qui est juste. Et Jean ne lui résista plus”
(Matthieu 3.14-15). En tant qu’envoyé de Dieu, Jean
faisait l’œuvre que Dieu lui avait confiée. Jésus, désirant
se soumettre entièrement à la volonté de Dieu pendant
son séjour sur la terre, fut donc dûment baptisé par Jean
— non parce qu’il avait des péchés à se faire pardonner,
ni parce qu’il avait besoin de se repentir, ni parce qu’il
devait recevoir le Messie quand il arriverait. Il était lui-
même le Messie, mais il se soumit au baptême de Jean
pour se plier à la volonté de Dieu, pour accomplir toute
justice.

Suite à son immersion, alors que Jésus sortait de
l’eau, l’Esprit de Dieu descendit sur lui sous la forme
d’une colombe. Quand Jean vit cette apparition miraculeuse,
il sut que Jésus était le Messie (Jean 1.32-34). Puis, une
voix du ciel se fit entendre, la voix de Dieu lui-même :
“Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en qui j’ai mis toute
mon affection” (Matthieu 3.17). Ces versets du Nouveau
Testament portent le témoignage de Dieu selon lequel
Jésus est son Fils.

L’apôtre Jean dit que nous avons reçu trois témoignages
prouvant que Jésus est le Fils de Dieu. Il dit : “Car il y en
a trois qui rendent témoignage : l’Esprit, l’eau et le sang,
et les trois sont d’accord” (1 Jean 5.7-8). Le Saint-Esprit
rendit témoignage que Jésus est le Fils de Dieu en de-
scendant sur lui sous la forme d’une colombe après le
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baptême. (L’Esprit-Saint donna ce même témoignage à
d’autres moments dans les Evangiles.) “L’eau” doit être
celle du baptême de Jésus. Le “sang” doit représenter la
mort de Jésus. Les événements miraculeux qui survinrent
au moment de la crucifixion de Jésus témoignent de sa
divinité. Jean dit : “Si nous recevons le témoignage
des hommes, le témoignage de Dieu est plus grand ; car
le témoignage de Dieu consiste en ce qu’il a rendu
témoignage à son Fils” (1 Jean 5.9). Si trois hommes
honnêtes s’unissent pour rendre témoignage à une
certaine vérité, nous accepterons leur témoignage, et
n’importe quel tribunal du pays l’accepterait également.
A combien plus forte raison devrait-on accepter le
témoignage de Dieu ! Il a rendu témoignage concernant
son Fils, un témoignage de l’Esprit, de l’eau (quand la
voix du Père se fit entendre à son baptême) et du sang
(quand les miracles se produisirent à sa mort).

Qui est Jésus ? Les Ecritures ne laissent aucun
doute là-dessus. Le Nouveau Testament nous enseigne
clairement qu’il est le Fils de Dieu. On ne peut donc
l’ignorer, car ce serait ignorer Dieu.

IL EST SEIGNEUR
Quatrièmement, Jésus est notre dirigeant suprême,

portant toute l’autorité de Dieu.
Après la résurrection de Jésus d’entre les morts, il

apparut à ses disciples, montrant ainsi qu’il était
vraiment ressuscité. Il dit alors à ses disciples :

Allez, faites de toutes les nations des disciples, les
baptisant au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit, et
enseignez-leur à observer tout ce que je vous ai prescrit.
Et voici, je suis avec vous tous les jours, jusqu’à la fin du
monde (Matthieu 28.19-20).

Dix jours après l’ascension de Jésus vers son Père, le
Saint-Esprit descendit sur les apôtres. Ce jour-là, le jour
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de la Pentecôte, Pierre s’adressa à une grande foule,
apportant les preuves que Jésus est le Christ. Comme il
arrivait à l’apogée de son sermon, il demanda à ses
auditeurs de conclure que Dieu a fait Jésus “Seigneur et
Christ” (Actes 2.36). Paul, après avoir décrit comment
Jésus s’humilia lui-même en devenant homme et en
obéissant jusqu’à la mort, écrivit :

C’est pourquoi aussi Dieu l’a souverainement élevé, et
lui a donné le nom qui est au-dessus de tout nom, afin
qu’au nom de Jésus tout genou fléchisse dans les cieux,
sur la terre et sous la terre, et que toute langue confesse
que Jésus-Christ est Seigneur, à la gloire de Dieu le Père
(Philippiens 2.9-11).

Paul a également écrit : “[Dieu] a tout mis sous ses
pieds, et il l’a donné pour chef suprême à l’Eglise, qui est
son corps, la plénitude de celui qui remplit tout en tous”
(Ephésiens 1.22-23).

En termes pratiques, la souveraineté de Jésus signifie
que nous devons nous soumettre à lui. Jésus dit :
“Pourquoi m’appelez-vous Seigneur, Seigneur ! et ne
faites-vous pas ce que je dis ?” (Luc 6.46). Plus tard, il
ajouta : “Ceux qui me disent : Seigneur, Seigneur !
n’entreront pas tous dans le royaume des cieux, mais
celui-là seul qui fait la volonté de mon Père qui est dans
les cieux” (Matthieu 7.21).

Etes-vous prêt à vous soumettre aux enseignements
de Jésus ? La souveraineté de Jésus signifie également
que nous devons lui céder la première place dans notre
vie, que nous devons lui offrir notre fidélité et notre
amour ! Comme il est le seul Seigneur adoré dans les
cieux, il doit être aussi le seul sur le trône de nos cœurs.

Quelqu’un a dit que dans chaque cœur se trouvent
un trône et une croix. Celui qui se met sur le trône es
obligé de mettre Christ sur la croix, et vice versa.
Personne ne peut avoir deux Seigneurs, ni servir deux
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maîtres, car on aimera l’un et on haïra l’autre  (Matthieu
6.24).

Le Nouveau Testament dit que Jésus est Roi des rois
et Seigneur des seigneurs. Dieu a tout mis sous ses
pieds.

CONCLUSION
Qui donc est Jésus ? Selon le seul livre au monde qui

soit parfaitement exact, il est notre Sauveur, le Christ,
l’Elu de Dieu, le Fils de Dieu et notre Seigneur. Voilà la
vérité à son sujet. Vous n’avez pas besoin de recherches
supplémentaires pour être en mesure de l’identifier.

La venue de Jésus dans ce monde partagea notre
calendrier (av. J.-C. et ap. J.-C.) Selon Matthieu 25.31-46,
au dernier jour il séparera la race humaine entre sauvés
et perdus, respectivement à droite et à gauche de son
trône. Votre réponse à Jésus déterminera votre position
à sa droite ou à sa gauche. Pour être à droite, un seul
moyen existe : le salut obtenu par celui qui est venu pour
que nous ayons la vie (Jean 10.10). Jésus dit : “Je suis le
chemin, la vérité, et la vie. Nul ne vient au Père que par
moi” (Jean 14.6). Cela signifie que si nous venons à Dieu
par Jésus, nous connaîtrons la vie ; dans le cas contraire,
nous connaîtrons la mort, la condamnation éternelle.

Jésus nous invite à venir à lui pour le salut. D’autres
chefs religieux nous invitent à rejoindre leur système ou
leur enseignement. Seul Jésus, le Fils de Dieu, peut vous
inviter à venir à lui : “Venez à moi, vous tous qui êtes
fatigués et chargés, et je vous donnerai du repos”
(Matthieu 11.28).



77QUE PENSER DE JESUS DE NAZARETH ?

QUESTIONS
(réponses à la page 245)

1. De quoi le Sauveur nous sauve-t-il, exactement ?
2. Dans quel sens Jésus est-il un Sauveur unique ?
3. Que signifie le terme “Christ” ?
4. Comment savons-nous que Jésus est le Fils de Dieu ?
5. A quoi l’Esprit, l’eau et le sang font-ils référence en 1 Jean

5.7-8 ?
6. En Actes 2, quelle conclusion Pierre demande-t-il de la

part de ses auditeurs ?
7. En termes pratiques, que signifie pour nous le fait que

Jésus soit Seigneur ?

LEXIQUE
Crucifixion : la mort sur une croix ; une forme d’exécution

romaine. Jésus fut crucifié pour nos péchés, bien qu’étant
lui-même sans péché.

Pentecôte (fête de la Pentecôte) : fête juive dite “des
semaines” ou “des moissons”. Le jour où l’Eglise fut
inaugurée.

Roi des rois et Seigneur des seigneurs : référence à Jésus et
à sa majesté. Il est au-dessus de tous.

Soumission : obéissance à Dieu et à sa Parole.
Ville de David : Bethléhem.

© VERITE POUR AUJOURD’HUI, 2001, 2002
Tous Droits Réservés
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